


This Bu l l e t in  conta ins  ma te r i a l  from t h e  29th May Seminar on 
"Ecumenical Aspects of Mission" along with two r e p o r t s  presented a t  the  
General Assembly sec t ion  of the  meeting. D r .  Spindler ' s  presenta t ion  
provided a number of valuable i n s i g h t s  on ecumenism and mission. It is 
planned t o  have h i s  t a l k  t r a n s l a t e d  i n t o  English making it ava i l ab le  i n  
September. The d iscuss ion groups ra i sed  a number of ques t ions  but a s  
usual  time d i d  not  allow a l l  of them t o  be covered. The bibliography 
provided by o r .  Spindler  w i l l  prove very helpful  i n  our continued study 
of the  topic .  We have noted i n  the  Bibliography when the  item is i n  t h e  
Sedos Mcumentation Centre. 

contents  

Seminar: 

Programme 

L i s t  of P a r t i c i p a n t s  

1. Aspects OecumGniques de  l a  Mission 
par  Prof. M. R. Spindler  

2. Discussion 

3. Bibliograohy on Ecumenical Aspects of Mission 

General Assembly 

4."Looking Back and Looking Aheade'- 
a  r epor t  of the Executive Committee 

5. R e p r t  of the  Executive Secretary 

-. ... 
m m 
rn m rn The next  i s s u e  of t h e  Sedos m 

Bu l l e t in  i s  15th September. m m 



S E D O S  

A S S E M B L E E  G E N E R A L E  

LES ASPECTS OECUMENIQLJES DE LA MISSION 

(le 29 mai, 1978) 

P R O G R A M M E  

9.30 - 10.00 Inscription 

10.00 Priere d'ouverture 
Accueil par le Pere Tinrmermans, cssp - President de SEWS 

10.15 - 11.00 PRESENTATION par Professeur t?. Spindler, Directeur de 
1'Institut de Missiologie et d'Oecum8nisrne, Leiden. 

11.00 - 11.30 Pause cafe 

11.30 - 12.00 Points 3 preciser 

12.00 - 1.00 Croupes de discussion pour soulever des questions ou 
faire des commentaires sur la presentation de 
Prof esseur t I .  Spindler. 

2.30 - 3.45 SESSION PLENAIRE - Prof. Spindler, P. Karl Hller, svd 
P. Mark de Caluwe, op, P. Michael Fitzgerald, wf. 

Cldture: priere 

3.45 - 4.15 Pause cafe 

4.15 - 6.00 ASSEMBLEE GENERALE (Superieur-g8n8raux/g6n6rales et 
delegues pour SEDOS) 

a) rapport de la secretaire executive - S. Joan Delaney, mm 
b) rapport de l'econome - S. Danita McGonagle, ssnd 
c) "Regard en arriere et en avant": Discussion - 

P. Franz Timmermans, cssp. 



LIST OF PARTICIPANTS 

CM Fr .  V. Zico 
CMM Fr. A.  Kraus 

Fr. Georg Lautenschlager 
CSSP Fr. Franz Timmermans 

Fr. John Daly 
FMM Sr. Mary Motte 
FSC B r .  Pablo Basterecchea 

B r .  James Dmley 
B r .  Vincent Babemahafaly 

FSCJ Fr. P. Tiboni 
Fr. F. Debertolis 

ICM Sr .  C l a i r e  Rombouts 
I b C  E r .  Francesco Viotto 
MEP Fr. Georges Cussac 
ElRM Fr. Martin Fleischmann 
MM Fr. Raymond H i l l  

Fr.  Villiam Galvin 
Fr . Joseph Lang 

Mn sr. Joan Delaney 
MSC Fr. Johannes Rozier 
MSF Fr. Aloysio Selau 
0-CARM Fr. Falco Thuis 

Fr. Seni to  Egberink 
O M  Fr. M e 1  Brady 
OM1 Fr. !.!arcello Zago 
OP Fr. Mark d e  Caluwe 

Fr . John Farren 
OSU Sr .  Angela Fernandez 
PA Fr. Michael Fi tzgera ld  

Fr. A.  Mettrop 
P I m  Fr. ?!ngelo Lazzarotto 

Fr. Commissari 
RGS Sr .  Fary Angela Donohoe 
RSCJ Sr.  Vivian Bowman 
S A Sr .  Arlene Gates 

Sr .  Marie Eieintz 
Sr. Denise Maraval 
Sr.  Jeannette Dastous 

SCMI-H Sr. Antoinette  de Sa 
Sr.  Gemma d e  Sa 

SCMM-T Sr. Josephine Gosselink 
SDB FT. J. Marchesi 

Fr. A. Snit 
Fr. Bernard Tohi l l  

SFB Sr .  Luc i l l e  

SJ Fr .  P. Divarkar 
SM Fr. Noel l e  Mire 

B r .  Joseph Jansen 
B r .  Wilfred-Patrick Moran 

SMA Pr. John Powers 
mn sr. M. Lutharde Icks  
SND-N Sr. Josephine Bushel1 

Sr. Catherine Laf fe r ty  
Sr. Margaret Loftus 

SPS Fr. John Meehan 
Fr. W i l l i a m  McNamara 

SSC Fr. W. Halliden 
S.SNE Sr. P a t r i c i a  Fros t  

S r .  Danita McGonagle 
Sr .  Maria Jose Tresch 

SSPS Sr.  Ortrud Stegmeier 
SM Fr. COnnolly 

Fr .  Karl Miller 
SX Fr. R.  F. Maloney 
TOR Fr. Roland Faley 

r .  Anthony Ramanattu 

D r .  M. S ~ i n d l e r  
Plrs. M. Spindler  
I.lqr. Basi l  Meeking 
Fr. Robert Rweyemamu 
rls. Rosemary Goldie 
Sr.  Ida Sala 
sr. Ancil la  Grosperrin, snsn 
Fr. Peter  Clark 
M s .  Phi l ippa  Woldr idge  

uIsG sr. Dorothy Bujold, c s j  
l?SG Fr. Henri Systermans, sscc 

Sr. Margaret McCarthy, shc j  
(MultiMedia) 

STAFF Sr .  Agnetta, sSpS 
Mrs. Luisa mturi 
M s .  Indra Gondowarsito 



SEMINAIRE SEWS 

ASPECTS OECUYENIQUES DE LA MISSIO?1 

Prof. M. R. Spindle1 

I. POINTS DE REPERE TAEOLOGIOUES 

I. 1. La mission come mystique et come entreprise. 

La mission est une mystique, une vision, une grande esperance 
eschatologique: celle d'une humanit6 reconciliee, avec Dieu, avec elle- 
m h e  et avec la nature, acclamant la Seigneurie de Jesus de Nazareth, 
l'Envoy6 du Psre, dans la joie du Saint-Esprit. C'est la vision d'une 
"course" de la Parole de Dieu (2 Thes. 3. I ) ,  reps et relay6e de lieu 
en lieu d'un bout du monde a l'autre, come une semence creatrice de 
formes ecclesiales variees, prhices d'une communion dont la plenitude 
finale depassera l'imagination. 

Mais la mission est aussi une entreprise, une organisation, la mise 
en oeuvre historique, etalee dans le temps et dans l'espace v6cus des 
g6ndrations successives, de l'inspiration reps. L'execution de la 
volonte missionaire fondamentale se canalise, se d8multiplie, se repercute 
dans une trss grande variete d'actes missionaires plus ou moins coordonnes, 
accomplis par des homes et des femes innombrables, isolbent ou 
collectivement, dans des groupes, societes, associations, conit6 et 
commissions. 

I. 2. L'entreprise missionaire en question. 

Le present shinaire rassemile, je crois, une majorite de "chefs 
d'entreprise", de managers de l'entreprise missionaire, et je ne doute pas 
w e  les soupqons,et les questions visant la mission comme entreprise leu+ 
soient douloureusement familisres, notamment en ce qui concerne la 
dialectique de l'indigbnisation (ou inculturation) et de l'occidentalisa- 
tion. 

Mais les soupqons naissent aussi de la nature meme de l'entreprise, 
inddpendamment des collusions ou cornpromissions Gventuelles avec des 
forces h8terogSnes. C'est le fait meme de la mission organisee qui est 
mis en question, bien plus rejete de maniere vindicative. Je crois 
pouvoir localiser come suit les origines diverses de ce rejet. 

L'entreprise rnissionaire est perGus comme une contradiction de la 
spntaneite Qvangelique. L'6lan missionaire, pense-t-on, ne peut 6tre 
canalis6 qu'en perdant sa nature meme. Le protestantisme connait une 
longue tradition d'enthousiasme et de protestation contre les cadres 
institues, et au XXPme siecle, le nom du missionaire Roland Allen est le 
symbole de la preference accordee a l'expansion spontanee de 1'Eglise. 
par rapport a la "mission" en tant qu'entreprise organisee, qui en fait 
bloauerait la "mission" authentique et eteindrait la flame missionaire. 
A l'arrisre-plan, on reconnaitre facilement le probleme sociologique 
maintenant bien connu de la "routinisation des charisnes" (Max Weber), 
mais aussi, de manisre trss aigu8, la revolte anti-institutionnelle si 
repandue de nos jours, comprehensible au niveau de l'existence 
personnelle, mais vaine au niveau de l'existence humaine collective. Ce 
qu'il faut retenir de cette protestation est toutefois essentiel pour 
une justc comprehension de la mission: l'entreprise missionnaire, 
l'organisation do l'activite missionnairf n'est pas toute la mission. 



L'Evangile du salut se repand aussi tout seul, croit sans qu'on sache 
comment, sous le souffle de l'Esprit saint. La reconnaissance 
institutionnelle, organisee de la srmntaneit8, disons de la liberti. de la 
Parole et de l'Esprit, est d'une importance oecumenique considerable. 

I. 3. Le choc du pouvoir missionnaire et du pouvoir eccl6siastique. 

Une autre source dc ressentiment contre l'entreprise missionnaire en 
tant que telle est la concurrence reelle ou pr6sumee entre l'organisation 
missionnaire et l'organisation ecclesiastique nouvelle, mise en place par 
la mission. La mission, pratiquement, et c'est un succ&s, plante 1'Eglise. 
c'est bien connu. Un clerqi indigene, une hierarchic indighe, une parti- 
ciwtion directe nu gouvernement central de llEglise, sont les trois 
elbente classiques de la theorie dc lYmplantation, en missiologie 
catholique. Cette organisation ecclesiastique trouve a cdte d'elle une 
organisation missionnaire, des organisations missionnaires paralleles, 
qui sont ressenties comme des concurrentes, comme des limitations 
intolerables du pouvoir et de l'autorite de 1'Eglise locale. I1 y a la 
un enorme probleme d'oecumenisme interne, qui peut se rQsoudre de 
differentes manisres. Vous savez que les missions protcstantes issues des 
Eglises rattachees au mouvement oecumenique ont imagine principalement 
deux types de solution: la plus ancienne est celle de l'euthanasie de la 
mission (en tant qu'organisation distincte de liEglise nouvelle), idee 
reprise de manisre fracassante dans le teme de "moratoire"; l'autre 
solution itant de creer un pouvoir missionnaire nouveau, interecclesias- 
tique, oh les Eglises nouvelles auront leur part d'initiative, d'execution, 
et de responsabilite. Une troisihe solution serait que la mission "prenne 
lc maquis", ct continue d vivre dc maniere canoniquement illicite, comme 
un mouvement de resistance, et poursuive sa tdche sans se preoccuper de 
l'approbation ou de la disapprobation da l'autorite eccle5iastique dtablie. 
De fait, cette solution est pratiquee par beaucoup de groupes, communautes 
et mouvements (r6put6s "de base") en Europe et en Amerique. 

1. 4. Facteurs culturels inherents d l'organisation. 

Outre le problke de la spontaneite evang6lisatrice, et celui de la 
concurrence organisationnelle, j'aperqois une troisihe source de conflit 
contre l'entreprise missionnaire dans la forme culturelle donnee 
l'organisation. C'est une forme occidentale, enracinee dans le 
developpement moderne de la civilisation occidentale ot~, independammcnt 
des regimes Icapitaliste ou socialiste), la "managerial revolution", 
suivant les termes de J. Burnham (1941) (trad. fr. sous le titre 
m), a eu lieu, precedee par l'avenement de la bureaucratie 
signale par Max Weber. Les autres civilisations du mondc n'ont pas 
produit ces formes d'organisation, qui supposent une infrastructure 
materielle et aussi unc mentalit6 particulieres. Or, l'entreprise 
missionnaire a adopte, par un phenomsne de symbiose, et par souci 
d'efficacits, ces formes occidentales d'organisation, et suscite par la- 
mSme une reaction de rejet de la part d'hommes et de fenunes issus de 
contextes culturels differents. Pour ma part, je ne pense pas qu'il 
faille exagerer la portee de cette reaction, que j'estime transitoire. 
Personne ne reproche aux Etats du Tiers Monde et a leurs partis politiques 
les inventions occidentales dont ils font leur profit, dans le domaine de 
l'organisation, du management et de la prevision. Bon gr6 ma1 gre, les 
organisations missionnaires, ecclesiastiques, et j'ajouterai, oecumGniques, 
ne peuvent pas se dispenser d'utiliser les methodes modernes (toutes 
proportions gardees . . . I  d'organisation, en depit de leur ''tare" culturelle. 
Le mouvement oecumenique est lui aussi sous le feu d'une attaqle en regle 
de la part du Tiers Monde, que j'ai analysee dans le bulletin Exchange 
(nn14, November 1976), publie par 1'Institut Interuniversitaire de 
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Missioloqie et d'oecumeniqe 3 Leyde. Gt la aussi, llh&&nonie occidentale 
et specifipement "nord-atlantique" est dcnoncee; or, cettc h6qemonie est 
pour une qrande part, non un effet du capitalisme, mais un phenomene 
d'organisation. 

I. 5. Inter-action de la mystique et de l'orqanisation. 

J'ai presente la vision missionnaire come Btant le facteur 
determinant, l'he de l'orqanisation missionnaire. Pour moi, la spiritua- 
lit& missionnaire, elle-mhe alimentee par 1'Ecritu:e sainte (come l'a si 
bien montre le P. Andre RQtif) et par l'cxemple des "sainte" missionnaires 
et des grandes figures du nasse et du present (livre du P..M; C. Beilly,sj, 
doit nourrir l'orqanisation, la mettre en perspective, la relativiser, en 
rectifier le cours. J'ai l'inpression que cette spiritualit6 biblique et 
missionnaire est tres largement oecumenique, ct que les echanges sont 
incessants. 

Inversement, l'entreprise missionnaire, et simplement la "nraxis" 
missionnaire rejaillit sur la vision, ot l'xlimente en sujets de reflexion, 
de recherche, et surtout d'intercession et d'action de grace. 

I1 faut toutefois Btre attentif d une action trop forte de la praxis 
sur la mystique. La vision missionnaire risque alors de devenir un simple 
"reflet" de la pratique, une doublure idaloqique, une simple 16qitimation 
reliqieuse de l'inevitable ou de l1exp6rience brute. Le 'declin de 
1'Occident" (si declin il y a), l'echec des missions aupres des "grandes 
religions" et aupres de l'atheisme, la dbacle des missions en Chine, tout 
cfla risque de produirc une mystique missionnaire de l'echec qui ne vaut 
pas niieux que n'imprte quelle autre niystiquo d'Qchec. On a dit adieu au 
trioniphalisme, et c'cst tant mieux. ttais la coquetterie que l'on met d 
ne surtout convertir personne n'est pas nBcessairement de meilleur aloi; 
celd peut-8tre un trimphalisme neqatif, un triomphalisme de l'echec. 

I. 6. Aspects oecumeniques de la mission. 

La "vision" missionnaire est commune 21 tous les chretiens, car tous 
prient le Notre PQre, priere missionnaire par excellence, comme l'ont 
montrS A. RQtif et G. Vicedom. Gt c'est A nouveau la demande "Que ton 
reqne vienne" qui est mise en vedette, pour donner le thhe de la Conference 
missionnaire oecumenique de Melbourne en 1980. Tous les chretiens adultes 
communient au corps et au sang dc Notre Seigneur Jesus-Christ, "dans 
l'attente de sa venue'' (Liturgie de 1'Eqlise Refornee de France; cf. le 
mhorial du mystere pascal dans le canon de la messe), sfpares dans le rite, 
mais tres souvent unis en intention. 

Je m'abstiens de faire ici une revue de detail des valeurs communes 
pr6sentes, ou idealement necessaires pour une pleine communion. Et ceci 
pour plusieurs raisons: 

a) une telle liste a deja et6 relev6n ailleurs, notamment dans le 
DBcret sur l'oecumenisme de Vatican 11, dans les definitions sur l'unite 
Stablies par Foi et Constitution (New Delhi 1961, Salamanque 1973 repris 
par Nairobi 1975) ; 

b) l'oecum8nisme no procede pas, 3 mon avis, par addition ou 
accumulation ou "r8cup6ration", mais par depouillement, par conversion au 
Christ. Le PQre M. J. Le Guillou parle tres justement "d'emulation 
spirituelle dans la pauvrete du Christ" dans son article fondamental "La 
mission en esprit d'oecun6nisme" (cf. Istina, 11, 1965-1966, p. 75). 

c) une satisfaction prhaturee sur l'acquis peut nasquer ce qui 
manque, d la racine &me de nos relations mutuelles dans le domaine 
missionnaire. Ainsi, la vision apostolique, la vocation missionnaire, ou 
mhe le zele missionnaire des "freres sEpar8sM ne fiqurent pas, sauf 



erreur, au nombre des valeurs communes relevees par le Magistere de 
1'Eglise catholique romaine. Peut-on savoir si la mission des "frgres 
s6par6sq' est une vraie mission, ou une "ombre" de mission? (Je fais 
allusion aux ordinations grecques, autrefois regardees comme des "ombres 
d'ordinations", cf. M. J. Le Guillou, Mission et Unite, t. 2, p. 293.). 
En sens inverse, il faudrait mesurer quelle distance les protestants ont 
prise par rapport au jugement de Theodore de BSze sur lss missionnaires 
jdsuites, "ces sauterelles vomies recemment par l'enfer", autrement dit un 
fleau, une plaie dlEgypte, sans doutc infligee par Dieu dans son insondable 
dessein, mais une terrible cause de souffrance et de revolte. Personnelle- 
ment, pensant A mes anis jesuites (je ne dis pas que tous les jesuites 
sont mes amis), je me rejouis sinccrement de leur mission. J'ajoute que 
ce texte de 1593 de Theodore de RSze n'a aucune circulation en missiologie 
protestante, et que c'est au contraire un jbsuite, Pierre Charles, qui l'a 
releve pour souligner l'indignitd des protestants (Les Dossiers de l'action 
missionnaire, p. 410) .  Une levee reciproqe d'anathhes devrait sans doute 
Qtre decidee entre missions, comme cela a. St6 fait entre certaines Eglises. 
rln baiscr dc paix, un minimum de reconnaissancc mutuelle de l'intention 
missionnaire de chacun, me paraissent une condition indispensable a des 
relations oecumenicpes confiantes et fructueuses en mission. Si cela va de 
soi, tant mieux, mais pourquoi ne pas le dire, et si c'est implicite, 
pourquoi ne pas en prendre acte? 

11. Le Paysage Oecumenique en Perspective Missionnaire 

11. 1. DQplacement des centres de gravite de la chr6tient6. 

Tibor Mende ddcrivait dans les annees 50 1e deplacement des centres de 
gravite de l'histoire cuntempraine. Pour l'histoire de l'Eglise au XXbe 
siscle, le deplacement des centres de gravite est un fait acquis, sans que 
les developpements de l'histoire generale s'appliquent necessairement A 
ceux de l'histoire de 1'Sglise. :!alheureusement 1'Eglise n'est pas 
physicpement presente dans tous les creusets dr l'histoire contemporaine. 
Pais je voudrais relever l'avsnement massif.:dlEglises nouvelles dans 
plusieurs continents 013 elles existaient d peine en 1900. En Afrique, les 
chretiens ont passe de 2 ou 3 millions en 1900 d peut-Btre 200 millions 
maintenant. Le Pacifique est largement christianisl. L'Amerique latine, 
qui est d'ailleurs moins latine qu'on ne pense, a vu l'hergence massive 
de plusieurs Eglises protestantes, dont sont issus plusieurs tetes de file 
du mouvement oecumenique, tels Emilio Castro, secretaire general de la 
Commission pour la rlission mondiale et 1'6vang6lisation au Conseil 
Oecumenique, Jose ~iguez-~onino. orlanclo costas, Julio de Santa Ana - alors 
qu'en 1910 la Conference missionnaire protestante d'Edimbourg s'etait 
refuse d traiter de l'Amerique du Sud. L'Amerique du Nord aussi a connu 
uno croissanco extraordinaire des Ecjlises, dans la population noire d'abord, 
mais aussi dans l'ensemble de la population qui atteint actuellement un 
tau de rattachement aux Eglises de 71% (sauf erreur). L'Europe en 
revanche suhit un curiew phenomene d'lrosion du christianisme 
ecclLsiastique, de deflation des effectifs nominaux, ou d1&nigration 
spirituelle hors des denominations, sans quc la vitalit6 chrdtienne et la 
creativite th6ologique soient vraiment en recul, a mon avis. Mais nu1 n'en 
disconviendra, bien des espaces humains dcmandent en Europe une mission de 
premiere Gvang6lisation. 

Ces changements signifient que les entreprises missionnaires ont 
maintenant A compter avec de puissantes "jeunes Eglises" et avec les 
organisations reionales qu'elles se sont donnees, Conference Episcopales 
d'une part, mais aussi conseils Chretiens dits regionaux, comme le Conseil 
Chretien des Caraibes, dont la Conf6rence des EvOques catholiques fait 





Le pasteur Georges Casalis vient de publier un livre de synthese 
qui decrit excellement cette "militance evangelique", sous le titre 
Les id6es justes ne tombent pas du ciel (Paris 1977). J'en releve ici 
simplement les consequences missionnaires et oecumeniques. La militance 
evang6lique, ou encore la praxis liberatrice au service des opprimes est 
a la fois la mission veritable et l'oecum6nisme veritable. Et cette 
"mission", cette pratique revolutionnaire est le critere de l'oecum6nisme 
veritable. La question des ministeres, la rectitude doctrinale, l'unit6 
des chretiens ne sont que "peripheriques" par rapport a cette tache 
centrale: "rendre B l'humanite une terre habitable et un espoir pour 
l'avenir" (p. 191). "Tout ce qui n'est pas ordonne a cette fin premiere 
est raclicalenent secondairc?, tristement detisoire. L'eglise n'est 
"universelle" qu'en visant et en travaillant au bonheur universel. Ainsi 
seulenent est-elle oecum6nipe"(Ibid.). Cet oecumenisme revolutionnaire 
est radicalement indifferent aux differences confessionnelles: les 
militants "recomaissent nonnalement cornme partenaires oecumeniques tous 
les inembres de groupes, de quelque origine que ce soit, qui sont engages 
dans une action pour la liberation des hornmes et la transformation de la 
socidte. 11s se pr6occupent donc moins d"'orthodoxie" que d"'orthopraxie", 
ou plut6t: c'est cette derniere qui est le fondement et le gage de la 
droite intelligence de liBvangile ... Petit a petit se forge une definition 
nouvelle: l'oecum6nisme, solidarite multinationale pratiqde des homes 
de toutes ideologies et fois, F u r  la liberation de leurs freres encore 
esclaves oil que ce soit" (Ibid., p. 191, 192) . 

La m h e  inspiration est presente dans le Manifeste de Dar-es-Salam 
(1976) de 1'Association des Theologiens du Tiers-Monde, dans celui dlAccra 
(1977) de la branche africaine de cette association, et se retrouvera sans 
doute dans la rencontre asiatique de cctte association en 1978. Elle forme 
d6jB une composante essentielle de l'oecum6nisme pens6 pour 1'Asie par le 
Pere Aloysius Pieris, de Sri Lanka, dans un remarrpable rapport present4 
au congres des Oecumenistes jesuites a Manille en 1975 ("Contemporary 
Ecumenism and Asia's Search for Christ", in Teaching All Nations, 13, 1976, 
p. 23-39). @ant B l1Am6rique latine, inutile de rappeler que la theologie 
de la 1iMration en est originaire. 

I1 n'est pas impossible que les instituts missionnaires tirent parti 
de cette inspiration pour y trouver un "second souffle", une nouvelle 
raison d1E.tre. En effet, la militance evangelique se tient a distance 
critique des Eglises officielles, et justifie l'existence de groupes et 
mouvements independants, non soumis aux directives hierarchirpes locales, 
incoordom6s et difficilement cwrdonnables. La tension Eglise/Mission 
renait de ses cendres, plus virulente que jamais. 

11. 4 .  Ambivalence de l'oecum6nisme. 

Les aspects oecumeniques de la mission seront 6videmment differents 
suivant les interpretations de l'oecum6nisme. J'ai releve dans ma lepn 
inaugurale de Leyde (1975), recensee dans le Bulletin de SEDOS du 15 mai, 
cette ambiguxte ou cette ambivalence de l'oecumenisme: s'agit-il de la 
quete de 1'unit-S de 1'Eglise et des chretiens, ou bien s'agit-il de 
l'engagement au sein des luttes du monde habit6? 

Le Conseil Oecumenique des Eglises, notananent par la voix du mouvement 
Foi et Constitution, attache toujours une grande importance aux problemes 
de l'unite des Eglises, et a donne une belle definition de l'unite 
recherchge, definition peut-6tre en retrait sur celle de New Delhi, mais 
nearnoins adopt& a Nairobi (1975). "Jesus-Christ a fond4 une seule Eglise, 
Aujourd'hui nous vivons dans des Eglises diverses, divisees entre elles. 
Et pourtant notrp vision d'avenir est + 'a  nouveau nous aurons d vivre 
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come freres et soeurs dans une Eglise reunie. Comment decrire ce but? 
Nous offrons 5 la reflexion des Eglises la description suivante: l'Eglise 
une doit Stre envisagee comme une communaut6 conciliaire d'Eglises locales 
qui elles-m&es sont vraiment unies" (traduction J. J. von Allmen in RTPh, 
1976/4, p. 327. Cf. Nairobi 1375, p. 168). 

Cette conception de l'oecumenisme come "restauration de l'unite entre 
tous les chretiens", ou mSme comme redecouverte de 1'Una Sancta, est trSs 
proche de l'interpretation catholique officielle definie par le Decret 
sur 1 'oecumenisme. 

Mais une autre conception de 110ecum6nisme habite aussi le Conseil 
Oecumdnique des Eglises depuis la declaration de Rolle (1951), qui parait 
syntheticrue, mais qui apporte une perspective en realit6 tres diff6rente. 
Dans cette declaration, "oecum6nique", et l'on s'appuie sur 1'6tymologie 
grecque 3u mot, "qualifie tout ce qui touche a la tdche de 1'Eglise tout 
entiere, appelee a apporter 1'Evangile tout entier, au monde tout entier. 
Ce terme recouvre donc aussi bien le mouvement missionnaire que le 
mouvement vers l'unite et ne doit pas Stre utilis6 pour definir le second 
en opposition au premier" (in L. VISCHER, Foi et Constitution, p. 231). 

Cette declaration est tres belle, mais elle ne dit pas tout. Elle 
annonce un deplacement des accents, de 1'Eglise vers le monde. Elle fait 
echo a la critique developpee a partir de 1950 dans le cadre du Departement 
d'6vangelisation du Conseil Oecumenic~ue et dans les milieux missionnaires 
a l'endroit de 1'"eccl~siocentrisme", notment par le missiologue 
hollandais J. C. Hoekendijk. Ce dernier definit justement "le phgnomene 
oecumenicpe" par opposition a la recherche d'unitg des Eglises dont on 
rencontre tant de precedents dans l'histoire. L'originalitd du phenomene 
oecumenique, souligne-t-il, n'est pas dans la restauration de l'unitd. 
"Ce qui est neuf et original au sens le plus profond du mot, c'est le fait 
que des Eglises se rapprochent en vue et dans 11int6r8t de leur service 
dans le monde" ("Oecumeniek", in PI. F. Dankbaar (I M. de Jonge (ed.) , 
Inleiding tot de theologische studie, Groningen 1965, p. 206). 

Bien que cette tendance existe aussi fortement chez certains 
theologiens et missiologues catholiques, come J. B. Metz et L. Rutti, et 
naturellement chez los theologiens de la liberation et les militants 
revolutionnaires catholiques, je ne la retrouve pas sans les documents 
catholiques officiels, et les PSres Congar et De Lubac, cpi avaient en 
sommo amorce ce mouvement en theologie catholiye, ont marque un coup 
dtarrSt devant l'evacuation de l'eccl6siologie et du surnaturel. De fait 
"l'wangile tout entier", l1int6qrit8 du message chretien comprend 
1'Eglise. L'evangelisation dhuche sur une implantation ecclesiale et 
en est inseparable. Un autre courant protestant tres puissant dans le 
paysage oecumenique apporte ici unc interpretation particuliere, dont je 
vais parler maintenant. 

11. 5. Les missions protestantes "6vang6licales". 

ne m h e  que tout le catholicisme actuel n'est pas entisrement couvert 
par l'enseignement officiel du Magistere, de meme une grande partie du 
protestantisme Qchappe au Conseil OecumGnique des Eglises. Mhe dans les 
Eglises qui en font partie, le mouvement "6vang6lical" est actif et entre- 
prenant. J'emploie ici le terme dont ces protestants se servent pour se 
d4signer eux-mhes, plutdt que celui de fondamentalisme, de conservatisme 
ou dlint&qrisme, termes denigrants et inadequats. 

or, ce sont ces milieux et ces protestants que les rnissionnaires 
catholiques sur le terrain risquent de dgcouvrir le plus fr0quement dans 
lo paysage oecumenique. Les deux-tiers des effectifs missionnaires 
protestants dans le monde sont actuellement fournis par les "evang~licaux", 
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dont les bases sont surtout am6ricaines et allemandes, comme d'ailleurs 
c'est le cas aussi pour les "oecum6niques". EvangLlisation, traduction 
cle la Bible, Bnome utilisation des media de toute nature, et surtout 
multiplication d'Eglises particulieres (D. PlcGavran), sont leurs priorites, 
encore que les preoccupations sociales, culturelles et politiques ne 
soient pas absentes de leurs programmes. La DQclaration de Wheaton (1966) 
puis l'lngageinent de Lausanne (1974) sont leurs textes de reference 
principaux, qu'il faut prendre plus au serieux, a mon avis, que les decla- 
rations de Berlin et de Francfort a usage principlement polhique. La 
spiritualit6 de ces missions "€vang€licales" est axee sur la conversion, 
avec un large halo &notif et mystique, et manifeste une im6diatet6, peut- 
Stre une naivet6, depaysante et desarmante pour ceux qui ne sont "pas de 
la famille", et le nom de "faith missions" (missions par la foi), qu'elles 
portent aussi, indiquent qu'elles renoncent souvent a une organisation 
financisre reguliere, et qu'elles subsistent par des offrandes directes, 
theoriquement non planifices et non centralisees, demandks et reps au 
gr6 des besoins. En fait leur organisation est extrhement efficace. 

Je ne connais ces missions que de 11ext6rieur et je ne suis pas leur 
representant, et je ne peux pas prejuger de leur attitude envers 1'Eglise 
et les missions catholiques. Elles sont tres nombreuses et diverses dans 
leur thblogie et dans lour "style". J'ai l'impression qu'elles sont peu 
interdssees par un dialogue ou une cooperation avec les catholiques, 
mais il n'est pas impossible que certaines circonstances. ou certains 
resporisables provoquent des contacts et certaines formes de collaboration. 
Plus que les relations oecumeniques "traditionnelles", des relations avec 
ces missions demandent du tact, de la sensibilite et de l'intuition, pour 
saisir ce qui peut 6tre fait et avec qui. Les facteurs personnels jouent 
un grand rble. ttais bien des eIhents chretiens communs, et m h e  les 
specialit6s de ces missions, paraissent ouvrir des possibilites de 
rencontre et de reconnaissance mutuelle limit6e. En particulier le souci 
constant de 1'evangBlisation et le thhe de l'implantation dlEglises sont 
proches de themes catholiques paralleles. 

J'ajoute que ces missions ont pris maintenant le parti de se 
dhultiplier, et de planter non seulement des Eglises mais des organisa- 
tions missionnaires autochtones. De veritables sociQtes missionnaires 
nouvelles ont Bt6 fondees ces dernieres ann6es et on a cmpte maintenant 
environ 200 missions "du Tiers-Monde" envoyant plus de 3000 missionnaires 
partout dans le monde, et en extrapolant on se demande si l'effectif 
missionnaire en provenance "du Tiers-Monde" ne supplantera pas le personnel 
europ6en en l'an 2000. De nouvelles chances missionnaires s'ouvrent 
certainement si l'on peut lever l1hyp3th&que "blanche" et "occidentale" 
qui N s e  sur l'entreprise missionnaire presente. 

I1 est important que les missions catholiques sachent "situer" ces 
missions protestantes comme membres de la puissante famille "6vang6licale", 
en depit de l'apparence minuscule et sectaire qu'elles presentent souvent. 
Elles sont moins isolees qu'il ne parait, mais il y a encore beaucoup de 
terrain ?i explorer avant d'arriver a des relations oecumeniques normales. 
Et il ost tout 3 fait licite que les catholiques" fassent les premiers 
pas" (Unitatis redintegratio, n. 4 ) .  Un avertissement toutefois: la 
"polarisation" de ces groupes contre "l'oecum6nisme" constitue un obstacle 
trPs s6rieux. Mais l'experience montre que les preventions reciproques 
peuvent s'offacer et qu'un dialogue est possible. I1 pourrait commencer 
par 1'Btude des publications de ces missions et de leurs missiologues, 
notament D. McGavran, Ralph Winter, Waldron Scott, et a commencer par 
John Stott, dont le livre Christian Mission in the haern World (1975) 
est un expos6 serieux et Bquilibr6 de la conception "~vange'licale" de la 
mission, en dialogue serr6 avec les theologiens proches du Conseil 
oecumenique. 



III. Modeles Oecumeniques 

111. 1. ModEles oecumeniques offerts par l'histoire missionnaire 
protestante. 

L'histoire missionnaire protestante moderne offre un grand nombre de 
wdeles oecumeniqucs qui peuvent encore inspirer des initiatives actuelles, 
en ce sens que ces modeles historiques montrent *'on a su Bviter 
l'alternative du tout ou rien, et qu'il est possible de faire beaucoup de 
chemin ensfnhle mBme si l'on ne peut pas en conscience realiser une 
communion parfaite. 

Pour mhoire, je voudrais rappeler le vieil exanplc de la Mission Qe 
Londres (London Missionary Society), fondee en 1795, dont l'acte de 
fondation est un modela d'interdenominationalisme. Ce texte de 1796 merite 
d'0tre connu et je le reprends ici: "Etant donne que l'union des enfants 
de Dieu apprtenant diverses d6nominations est tres desirable pour 
l'accomplissement de cette oeuvre importante, et afin d'ecarter, si 
possible, toute cause de futurs dissentiments, il est declare que le 
principe fondamental de la Societe des llissions est que notre dessein 
ultime n'est pas d'annoncer aux paIens le presbyterianisme, lo congr6- 
gationalisme, 1'Bpiscopalisme ou quelque autre fome ou ordre de gouverne- 
ment de 1'Eglise (car ti ce sujst, des personnes serieuses peuvent avoir 
des sentiments divergents), mais le gloriaux Evangile du DieU beni, et 
qu'il doit Btre laisse (comme cela devrait toujours 6tre le cas) a w  
esprits des personnes d'entre les paiens que Dieu pourrait appeler a la 
communion de son Fils, le soin d'adopter telle forme de gouvernement de 
1'Eglise qui leur paraitrait la plus confonne a la Parole de Dieu" (trad. 
fr. dans Les Yissions protestantes et l'histoire, Paris 1971, p. 96). La 
Mission de Londres a cesse d'exister en 1966, mais en donnant naissance 
a un nouveau modele oecumenique dont je parlerai plus tard. 

Dans le cas ofi une pluralit6 de missions se presente malgre tout, 
la collaboration peut tout cle m&e s'orqaniser de differentes maniBres. 
H. P. Van Dusen ("Christian Missions and Christian Unity", in Basileia, 
1961) distingue trois types de collaboration missionnaire: a) consultation 
mutuelle, dans le but da realiser ou de manifester une certaine fraternitb, 
en se rencontrant, en s'infomant reciproquement, en prenant l'avis les 
uns des autres; b) accord amiable, en anqlais comity, dans le but de 
partager les responsabilites et les tdches, et d'eviter les doubles 
emplois et les concurrences; c) coop6ration, dans le but d'entreprendre ou 
de maintenir une action commune. Ce dernier modsle, l'Action Comune pour 
la Mission (Joint Action for Mission) a 6t6 encore Btudie et propose a la 
Conference missionnaire oecumenique de Mexico en 1963, et le PBre 
t l .  J. Le Guillou, dcrivant peu aprBs, en fait Btat dans son article "La 
mission en esprit d'oecum6nisme", en concluant d'ailleurs que ce modBle 
n'est pas acceptable du point de vue catholique (art. cit., p.67). A mon 
avis, lcs trois dborches opGrationnelles de 1'Action Commune pour la 
Mission (enquste commune, en anglais survey - organisation commune - mise 
en oeuvre) ofrent tout de meme des possibilites. 

H. P. Van Dusen pursuit son analyse en decrivant deux autres nodeles 
qui s'appli~ent au moment on les jeunes Eglises sont dressees ou consti- 
tuees: a) federation diEglises ou d'oeuvres; b) union organique, dans 
laquelle l'identite des corps ecclesiastiques disparait lorsque la fusion 
se realise. Ces d e w  types oecumeniques ont dt6 discutes longuement des 
la Conference missionnaire dlEdimbourg en 1910, et la discussion n'est pas 
terminee. Reaucoup de fusions ont eu lieu, la plus celebre en pays de 
mission ayant donne naissance a 1'Eglise de 1'Inde du Sud (Church of South 
India) en 1947. J'ai moi-mcme vecu la fusion des Eqlises du Nord de 
Madagascar en 1968, dans laquelle les presbyteriens, les conqr6gationalistes 



et les quakers se sont unis pour former l'Eglise de Jesus-Christ a 
Pladagascar. Mais le modele federatif garde ses partisans, et il me semble 
qu'il a reparu rBcemment sous le nan de modPle conciliaire, presentQ a 
Salamanque (1973) et Nairobi (1975) .  La nouveaute est sans doute de 
reserver semble-t-il la prOfBrence a la conciliarite dans les relations 
r6gionales et intercontinentales, et de recomander l'union organique, 
l'unite visible, au niveau local. Le choix entre les deux modsles, qui 
ainsi se completent, se fait selon des criteres gOographiques, je pense 
qu'il faudrait dire plut6t en fonction de la densite humaine et l'intensite 
des flux de relations. 

11. 2. L'assistance missionnaire mutuelle. 

Les nodeles prec&lents ont 11inconv6nient de separer assez nettement 
ce qui relevf des missions et ce qui rel&ve des nouvelles Eglises. Or, 
l'exploration du paysage oecum6nique nous a montre que cette separation est 
contestee et contestable. Les Eglises protestantes ont repris en main 
directement leurs missions, et theologiquement un consensus s'est etabli 
pour affirmer que 1'Eglise est par essence missionnaire. Une Eglise 
missionnaire, et les Eglises nouvelles aussi doivent Btre, veulent Otre 
missionnaires, ne peut pas se desinteresser de l'activite missionnaire qui 
s'exerce sur son territoire. Bien plus, 1'Eglise veut etre directement 
respnsable de la mission. Dans ces conditions. le rble des missionnaires 
et des instituts missionnaires est d'assister 1'Eglise locale dans 
l'accomplissement de sa mission a elle. Les missionnaires et les societes 
missionnaires fournissent une "assistance missionnaire" a 1'Eglise locale, 
sous le contrble et sous la responsabilit6 de cette Eglise, c'est-a-dire 
des autorites (Bveques, synodes, etc.) que cette Eglise s'est donnees. 
Le sujet de l'action missionnaire dans un territoire donne n'est plus vLa 
mission" en tant qu'entreprise separee, mais "1'Eglise". 

La pensee nf s'arrete pas la. D'une part 1'Eglise locale se fatigue 
et se lasse d'stre toujours "assist6e". maintenue dans une espece de 
tutelle, empOch6e d'stre vraiment "majeure". D'autre part, on dBcouvre 
que la situation missionnaire est universelle, que les pays d'envoi 
traditionnels sont aussi des pays de mission, et qu'au fond la mission est 
necessaire sur tous les continents. "Mission in six continents", c'est 
le thhe decisif de la Conference de Mexico en 1963. Et de mSme que les 
"vieilles Eglises" acceptent une responsabilite loin de chez elles, de 
m&e les "jeunes Eglises" doivent prendre leurs responsabilites mission- 
naires au-dela de leurs propres frontieres, jusque dans les pays oa les 
"vieilles Eglises" sont Qtablies. L'assistance missionnaire mutuelle est 
cet Bchange de ressources missionnaires entre les "Vieilles Eglises" et 
les "Jeunes Eglises". C'est la fin de la "mission a sens unique" et 
l'amorce d'une circulation a douhle sens, ou mieux, "de partout vers 
partout", suivant des schhas triangulaires ou circulaires ou en Btoile 
qu'on peut imaginer. 

Le D6partement de Missiologie de 1'Institut Interuniversitaire de 
Missiologie et d'Oecum6nique, cr66 en 1969 a Leyde, a eu comme premier 
projet d'etude a long terme ce prohleme de l'assistance missionnaire 
mutuelle et une douzaine de travaux ont 6t6 realis& entre 1970 et 1977, 
dont le professcur E. Jansen Schoonhoven, mon predecesseur a la direction 
de llInstitut, a rendu compte dans un rapport de synthese qui a attire 
l'attention de SEDOS et c'est en sommc ce grand projet de recherche qui 
me vaut l'honneur d'Otre parmivous aujourd'hui. 

J'ai deja essay6 de montrer la logique de l'assistance missionnaire 
mutuelle et je peux dire aussi que notre recherche a reussi A fonder 
th601ogiquement ce thhe, notment par la Bible et les exemples 
d'assistance mutuelle que l'on trouve dans les Actes des Apbtres et dans 



les 6uitres de l'afltre Paul, mais aussi par une reflexion ecclBsiologique 
d'oa il ressort qu'aucune Eglise locale ne se suffit a elle-mhe mais 
qu'elle est engagee dans une relation essentielle avec 1'Eglise universelle, 
Bien plus, notre recherche a montr6 qu'un eccl~siocentri~e & base locale 
ou nationale ne neut aboutir q ' a  un particularisme en contradiction avec 
l'universalisme chrBtien fon8amental. L'ecclBsiocentrisme doit &re 
depasse par un christocentrisme missionnaire que toutes les Eglises, OD 
qu'elles soient et cpelles qu'elles soient, sont appelees B reconnaitre. 
cette mise en perspective permet seule une rgciprocit6 v6ritable entre les 
Eglises. 

Mais notre etude a montr-5 aussi que la mise en oeuvre concrete de la 
r6ciprocit6 missionnaire n'allait pas sans difficult& ni sans conflits. 
En effet, l'analyse des flux d'echange entre Eglises manifeste clairement 
la preponderance, on dirait m6me la situation d'h&&nonie. que conservent 
les Eglises et missions occidentales dans leurs relations avec les Eglises 
du Tiers-Monde. Cette domination de fait, en depit des appels A un 
moratoire, nous a pose un cas de conscience. L'assistance missionnaire 
mutuelle est-elle autre chose qu'une utopie, voire une hypocrisie? Nous 
avons maintenu en tout cas fermement qu'une utopie peut Stre inspiratrice, 
et qu'en outre les &changes entre Eglises ne relevent pas seulement d'une 
canptabilite et d'une statistique sociologique. Nous croyons que des 
Cquivalences mystiques peuvent s'etablir entre biens materiels et biens 
spirituels, c m e  le Nouveau Testament le montrn 1 plusieurs reprises 
(Rom. 1.  8-15; 15. 14-33; 2 cor. 8 et 9). Je cite par exemple cette 
affirmation de l'apdtre Paul d propos de la collecte rassemblBe pour les 
pauvres de Jerusalem: "du moment que les paiens ont eu part aux biens 
spirituels des Juifs, ils doivent d leur tour les assister de leurs bien 
temporels" (Rom. 15. 27). Et je reprends ce que je disais au daut de cet 
expose: l'entreprise missionnaire ne peut se passer d'une spiritualit6 
authentique a visCe universelle et oecumenique. 

Notre recherche debouche ainsi sur un appel d la conversion des 
mentalitds, mais s'est achevee sans gue nous ayons trouve de nouveaw 
modeles oecumeniques. Nous les cherchons actuellement dans un nouveau 
projet d'dtude sur le theme "Communaut6 missionnaires oecumeniques aux 
Pays-Bas". En fait, de nouveaox mod&les oecumeniques ont GtB imagines 
et exp6riment6s dans le monde missionnaire protestant, et je voudrais en 
dire un mot maintenant. 

111. 3. Le partage du pouvoir missionnaire. 

On peut se demander si l'assistance missionnaire mutuelle, si l'ideal 
de r6ciprocite en matiere de mission, ne fait pas trop facilement 
abstraction de 11in6galitd rBelle des Eglises, et ne place pas sur les 
dpaules des jeunes Eglises un fardeau qu'elle ne peuvent pas porter, qui 
leur donne mauvaise conscience, un sentiment de frustration qui n'est pas 
canpens6 par des tdmoignages d6magogiques d'admiration ou de soumission 
de la part de ceux qui gardent en fait le "pouvoir missionnaire". Des 
tontatives ont dtd faites pour imaginer de nouvelles structures oil 
11in6galitB est non seulement masquee, mais vrahent abolie, oil le pouvoir 
missionnaire est ~Britablemcnt mis en commun. C'est ce qui a 6t6 tent6 
ces dernieres annees par d e w  grandes societds missionnaires protestantes, 
la Societe des Missions Evangeliques de Paris, et la Mission de Londres. 
Ces deux societes ont decide de disparaitre, pour donner la place A d e w  
organisnes missionnaires d'un type nouveau. 

La CEVAA (Communaut6 Evangelique d'Action Apostolique) est n6e en 
1971/1972 et represente une association de 23 Eglises de tous les 
continents qui rlecident "d'assumer ensemble certaines des responsabilites 
qui leur incombent pour remplir la mission quc Jesus-Christ leur assigne" 



(statuts, art. I). 

L'article 6 des Statuts precise: 

"La CommunautB a une triple responsabilite: 
a) mener une reflexion continue sur la signification de l'hrangile et sur 
la mission de llEqlise, & t a b u  ane politique q6n6rale d'action apostolique 
et assurer une unit6 d'action; 
b) Btablir la liste des tdches qui seront prises en charge en tenant compte 
d'une part des demand- et des besoins exprimes par chaque EgliseS-ou 
organisme, d'autre part des r e m r c e s  disponibles en homes et en argent; 
c) decider des voies ct moyens de 11ex6cution de ces tkhes, soit en les 
confiant d des Eglises ou orgRnismes, soit en les p-t elle-mhe en 
charge, et veiller 8 leur rBalisation". 

La CEVAA donne ainsi aux "Jeunes Eglises" une structure missio~aire 
oil elles peuvent exercer d part entiere et sur un pied dt6galit6 leur 
responsabilite missionnaire. 

L'ancienne Societe des Missions n'existe plus en tant que telle, elle 
est devenue le Departanent Evangelique flran~ais dlAction Apostolique 
(DEFAP) qui fournit d 18 CEVW. un certain nombre de services et une 
infrastructure administrative, tout en veillant d l'animation missionnhire 
dans les Eglises protestantes de France. La CEVAA a accueilli un certain 
nombre de nouveaw memhres depuis sa creation, mais ne songe pas d 
s'agrandir outre mesure. 

En Angleterre, c'est la Mission de Londres, dejd transfom6e en 1966 
en Conseil (congr6gationaliste) pour la Mission .Mondiale (Congregational 
Council for World Mission), qui a disparu en 1975 pour faire place au 
Conseil pour la Mission Mondiale (Council for World Mission) qui regroupit 
au depart 8 Eglises, 25 maintenant. Les Eglises associees partagent 
totalement la respnsabilit6 nissionnaire de cet organisme (ce qui n'exclut 
pas dcs responsabilites missionnoires particulieres assum6es par les 
Eglises s6parement). 

Je cite les statuts entrES en vigueur le Ier juillet 1977: 
"Le but du Conseil sera de repandre la connaissance de Christ d travers le 
monde (c'est-d-dire l'oeuvre do la mission mndiale) et d cette fin le 
Conseil aura pouvoir: 
a) de poursuivre, de renforcet et d'etendre le travail missionnaire de 
l'oeuvre; 
b) d'aider les Eglises d proclalner le glorieux Evangile du Dieu beni et de 
partager les ressources en hanmes, en argent, en foi et en intelligence 
dans ce travail ct ce thignago; 
c) de cooperer dans le service missinmaire avec d'autres Eglises et avec 
les entreprises oecumeniques oil ces Eglises ont part." (art. 4 ) .  

Bien d'autres passages de l'expose &s motifs et des statuts 
purraient Ctre releves, m i s  je retiens le theme central: il s'agit de 
partager la respnsabilite, le pouvoir missionnaire. "Sharing in one 
world mission". Et il s'agit de le faire sous le signe de la reciprocit6, 
ou plus exactement de la "mutualit6" (mutuality), en franGais on dirait 
plutbt du "partage". "Nous cropns m e  l1Evanqile nous parle du pouvoir 
et de son usage, sgcialement au sein de la communautB chretiens. 
L'argent, le savoir, la propri6te et la tradition peuvent aalement pro- 
curer un pouvoir aux institutims chretiennes st d leurs autorites. Au 
pint prBsent de l'histoire il est im~ortant que nous partagions le 
puvoir aussi largement que possible, que nous mettions le plus possible 
"en c m u n "  et que nous recorhaissions la valeut des differentes manieres 
de suivre le Christ (discipleship) a13 d'autres sont conduits. Nous ne 



cess0ns.pas d'user des ressources que nous avons pour le service de Dieu; 
mais nous cessons de les regarder come notre proprieti.. C'est pourquoi 
un -mrtage mutuel des dons est necessaire. Pour certains cela signifie 
accepter d'avoir moins d'autorite que par le passe. Pour d'autres cela 
signifie vouloir s'engager plus pleinement dans la mission internationale 
que jamais auparavant" (Sharing in One I~lorld Mission, London 1975, p. 5). 

Je rappellerai ici le sous-titre du livre de mon collegue 
Frans Verstraelen consacri. a l'analyse de 1'Cglise catholique de Zambie: 
From missionary deeendence to mutuality in mission... C'est une convergence 
significative et prometteuse. 

La voie qui s'ouvre ici est une difficile imitation du Christ a 
l'8chelle institutionnelle - car il s'agit de mourir, pour renaitre. Les 
institutions missionnaires et ecclesiastiques devraient s'habituer d vivre 
avec une eschatologie interne (inbuilt eschatoloqy), come le disait le 
chanoine J. V. Taylor, lorsqu'en 1978 a Costa-Rica le Theological Education 
Fund du Conseil Oecumenique a BtB dissous... 

111. 4. Le tboignage commun. 

npre ces grandes visions a vous couper le souffle, il est peut-Btre 
futile de retrouver des preoccupations plus terre-A-terre, et d'avancer a 
petits pas sur le chemin du possible imediat. Pour memoire, je voudrais 
tout de m h e  faire mention des innombrables possibi1iti.s de "tboignage 
commun" que le Secretariat pour 1'unitE des Chretiens s'est donne la peine 
d16num&rer dans le document de 1975 sur "la collaboration oecumenique au 
niveau rEgional, national et local". Un groupe de travail s'est attele 
A cette question et une consultation est prevue cette annee, et je ne 
mt8tendrai pas. I1 s'agit moins d'un modele oecumi.nique, que d'un 
oecum6nisme A modele reduit. Mais il ne faut pas negliger les petites 
chances, les formes variees de collaboration oecum6nique qui sont immediate- 
ment realisables: dans le dmaine de la prisre et de 13 liturgie, du 
travail biblique, de la cure d'he, des edifices cultuels, de l'education, 
des media, de la santi., de l'aide en cas de calamitf publique, de la mission 
dans le Quart-Monde, des droits de l'homme et de la justice sociale, du 
developpement et de la paix, du dialogue aussi bien interconfessionnel 
qu'interreligieux, sans oublier les possibilites offertes par des Conseils 
d'Eglises ou Conseils chrdtiens, par les rencontres personnelles et par 
l'stude commune, come nous le faisons aujourd'hui, des problhes missio- 
logiques et oecumeniques. C'est 3 ~artir de l'unite que nous avons deja 
que nous pouvons avancer vers la plenitude d'unite que le Christ nous 
donnera. 



SEDOS SEMINAR DISCUSSION 

After  D r .  Spindler ' s  presenta t ion,  the  following points  were ra i sed  i n  
the  general  discussion- 

1 .  With regard t o  an approach t o  ecumenical aspects  of mission it is 
important t o  u n i t e  i n  what is common - not only t o  deepen what we hold i n  
common bu t  a l s o  t o  share our d i f f e r e n t  approaches. Cathol ics  a r e  ins t ructed  
i n  t h e  document on Ecumenism t o  take  the  f i r s t  s teps:  on the Protes tant  
s i d e  t h e r e  is  a l s o  a g r e a t  wil l ingness.  Sanetimes sociological  r a t h e r  
than theological  reasons prevent i n i t i a t i v e s  from being taken. There i s  a 
need t o  examine t h e  s i t u a t i o n  t o  see  what p r a c t i c a l  means can be used. 
I t  may be a matter  of contact ing i n t e r e s t e d  persons, organizat ions o r  
exchanging publ ica t ions .  Look a t  what has been done by o the r  groups - 
can w e  use  what has already been achieved, e.g., t r a n s l a t i o n s  of the  Bible, 
e f f o r t s  f o r  peace e t c .  

2. Orthodoxy f o r  Cathol ics  is defined by the Magisterium of the  Church. 
I n  t h e  Protes tant  t r a d i t i o n  the  s t y l e  is  d i f f e r e n t .  Defini t ion of doct r ine  
r e s t s  with Synods with l a i t y  forming a l a rge  port ion of the  membership. 
Theologians a l s o  play a very important p a r t  i n  these  Synods. 

3. The d iv i s ions  among Chr i s t i ans  a r e  more of a scandal i n  mission 
countr ies  than i n  the  home country. Bow can l a i t y  & p a s t o r s  work to 
overcome t h i s ?  

Pas tors  a re  sanetimes an obstac le .  This can be overcome by personal 
contact  and by keeping them informed. I f  they pose a r e a l  obs tac le ,  it 
may be necessary t o  by-pass them. A t  times the  Chr i s t i an  conscience 
informed by t h e  word of God m u s t  take its stand.  

I f  e f f o r t s  a t  co-operation f a i l ,  t h e r e  is a danger t h a t  people w i l l  
"take t o  the  bush", "go underground". This is not  idea l  but  it is a r e a l i t y .  
Members see  t h i s  new movement as a solut ion o r  they plan t o  continue t h e i r  
a c t i o n  u n t i l  a new h i s t o r i c a l  s i t u a t i o n  a r i s e s  and they a r e  accepted by 
t h e  main group. I t  is up to the  parent  group e.g.,  the  Catholic.family t o  
decide when t h i s  is r i g h t  or wrong. 

This s i t u a t i o n  is regarded a s  "a l ienat ion"  but  who i s  a l i ena t ing  
whom? They a r e  a l i ena t ing  themselves from the  mainline Chr i s t i an  t r a d i t i o n .  
Some even claim the  Bihls  is not  re levant .  They develop a new f a i t h  
language. 

4. Chr i s t i an  Unity is needed t o  reach the  unreached. I n  many cases the  
flame of missionary zea l  has been nicked up by t h e  evangelicals .  Pre- 
occu-pation with ecumenim must not hamper missionary progress. W e  must 
face  new ecumenical s i t u a t i o n s  with theology and sociology. W e  must go 
on ecumenically but  r ea l i z ing  the re  a r e  new members outs ide  t h e  family. 



5. Missionaries can come from any race  o r  place. The c r i t e r i a  is t o  take 
t h e  Gospel t o  those who don ' t  know it, therefore  the tendency is t o  g ive  
ra the r  than t o  receive.  Trad i t iona l ly  we regard the  Gospel a s  given from 
God and transmitted by the missioner. The present  view is t o  see the  
Gospel a s  given from t h e  people receiving it. The missioner receives a 
new being - is deeply changed by h i s  encounter with these people. I t  is 
important t o  r e f l e c t  on the kind of changes t h a t  missioners have undergone 
i n  t h e i r  encounter with those t o  whom they a r e  sent .  

Exchange is im-mrtant. We should move towards shared s p i r i t u a l i t y  and 
l i fe ,develop "small br idgesu- in ter re l ig ious  common groups of s tudents ,  
workers, e t c .  Religious can provide a channel f o r  t h i s  type of sharing. 
Tho v a r i e t y  of charisms i n  r e l ig ious  l i f e  can be taken i n  by t h e  l o c a l  
Churches. I f  you a r e  happy i n  sharing your charism, it w i l l  be accepted. 
I f  you a r e  unhappy and overconcerned, it w i l l  not be accepted. 

How can we reach t h e  evangelicals? They a r e  very f l e x i b l e  i n  many 
ways. They a r e  present  i n  some inter-denominational organizat ions;for  
example the  In te rna t iona l  Association of Mission Studies and t h i s  provides 
an excel lent  means of exchange. 

I t  is important t h a t  when t h e  managers of the missionary e n t e r p r i s e  
a r e  on v i s i t a t i o n  they question t h e i r  members on the  ecumenical dimension 
of t h e i r  missionary work. I t  should a l s o  be an aspect  of new commitments 
and of the  decision t o  leave a p lace .  b k  should decide on the pas to ra l  
needs of t h e  people concerned, and educate t h e  people t o  s e e  t h a t  t h i s  is 
the  r o l e  of another Church e.g., the  Catholics providing p a s t o r a l  ca re  f o r  
t h e  Copts i n  Ethiopia has r e s u l t e d  i n  a r ev iva l  of the  Coptic Church. 
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Report from the Executive Committee of SEWS : 

Lwking back and looking ahead. . . . 
how can you help  ? 

1. - Introduction:  

With the revised s t a t u t e s  approved by t h e  General Assembly of SEDOS i n  
January, 1178, along with t h e  c l o s e - f i t t i n g  budget presented and approved 
a t  t h e  same assembly, t h e  executive committee recognized t h e  need to take 
a c lose r  look a t  the a c t i v i t i e s  and services  provided by SEWS t o  i t s  
members i n  order to :  

. decide what kinds of a c t i v i t i e s  and services  
would b e s t  achieve t h e  s t a t e d  purpose of SEWS; 

. decide what kinds of human and mater ia l  resources 
a r e  needed to achieve t h a t  purpose - 

- determine which a r e  avai lable  
- determine how t o  acquire those needed; 

. set up a phased plan t o  gradually achieve maximal 
s e r v i c e / a c t i v i t y  with bu i l t - in  ongoing evaluation. 

2 .  - Overview of recent  a c t i v i t i e s  of SEWS a s  a s t a r t i n g  po in t  f o r  
r e f l ec t ion :  

a )  Members: A t  t he  time of t h e  l a s t  evaluation of SEWS i n  June, 
1975, the re  were 41 member i n s t i t u t e s .  A t  p resent  
the re  a r e  45. During t h i s  period of time two wmen's  

i n s t i t u t e s  withdrew, and t h e  following s i x  i n s t i t u t e s  have been 
accepted a s  members: 

. Religious of t h e  Good Shepherd 

. Congregation of the  Passion (Pass ion i s t s )  

. Order of Preachers (Dominicans) . Congregation of Notre Dame . Order of F r i a r s  Minor (Franciscans) . Third Order Regular Franciscans 

Of the  45 member i n s t i t u t e s ,  t h e r e  a r e  30 i n s t i t u t e s  of men, 
25 of which have a genera la te  i n  Rome; the remaining 5 have a 
procure. Therc a r e  15 i n s t i t u t e s  of women, 14 of which have 
a genera la te  i n  Rme: 1 is represented i n  Rome. These i n s t i t u t e s  
represent  the  following number of members in :  / /  

. Asia = 20, 861 

. Middle East  = 840 

. Africa = 14,500 

. Lat in  America = 25, 131 

// i n  addi t ion  t o  members i n  Europe and North America. 



b) Studies - r e f l e c t i o n s  - exchanges: 

(1 )  There have been f ive .genera1 assemblies/serninars of 
SEWS members s ince  December, 1975. Topics and pa r t i c ipa t ion  
a r e  indicated below: 

d a t e  top ic  member i n s t i t u t e s  number 
+=resented resent  

12/75 Ongoing f o r m t i o n  34/out of 41 69 // 
6/76 Motivation f o r  

mission today 32/out of 40 58 
12/76 Incul tura t ion 39/out of 41 79 
6/77 New i n s e r t i o n s  f o r  

evangelization 32/out of 43 75 
1/78 New m i n i s t r i e s  f o r  

t h e  l a i t y  37/out of 43 8G 
....................................................... 
// Note: t h i s  number does not include t h e  t o t a l  number 

of p a r t i c i p a n t s ,  e.g. inv i t ed  gues ts  f r m  the  USG, 
UISG, Rgrimissio, Multi Media, i n s t i t u t e s  in te res ted  
i n  membership and o the r  inv i t ed  guests .  

P r i o r  t o  these seminar meetings, the re  has genera l ly  
been an average of th ree  preparatory meetings with 
personnel from various member i n s t i t u t e s  p a r t i c i p a t i n g  
i n  t h e  r e f l e c t i o n  and study nre-requis i te  t o  a seminar. 

(21 There have been severa l  o the r  meetings/working groups t h a t  
have m e t  f o r  s tudy/ref lec t ion on spec ia l  top ics ,  of which t h e  
following char t  g ives  an indicat ion:  

, tsAgLggsz  =,,,,------- NoL-of fa_ecti_n9~~ithI_n-~s~iOa -= 

Health Working Group 2 s e r i e s  of approximately 3 
meetings each f o r  1976/77 and 
f o r  1977/78 concerning: 
Responsible Parenthood and 
Primary Health Care 

South Africa 3 meetings i n  1977 f o r  members 
having personnel i n  S.A.. and 
inv i t ed  gues t s  

Drazil 1 meeting i n  1977 f o r  members 
having personnel i n  Brazi l  

Angola 2 meetings i n  1?76/77 f o r  
members having personnel i n  
Angola 

Hong Kong 1 meeting i n  1977 f o r  men's 
i n s t i t u t e s  with personnel i n  HK 
- t o  repor t  on study by executive 
sec re ta ry  of SEWS 

Communicating in-  
formation t o  members 3 open days i n  documentation 

center  - 1977 
Mission S e c r e t a r i a t  1 meeting i n  1978 t o  explore 

new problems facing c e n t r a l  
government-missionary a c t i v i t y  

=======*==_=_======z====-===_====================z=== 
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(3) In addition to the regular contacts with the member institutes, 
the executive secretary of SEDOS is in contact with: uSG, uISG, 
Justice and Peace, SCEP, .Hulti-Media, Agrimissio, SCR, Secretariat 
for Christian Unity. Likewise she has established or continued 
contact and exchange of information with: Missio, Hisereor, Pro Mundi 
Vita, Selly Oak College, Ecumenical Research Exchange, Dutch Bishops 
Conference, Vatican Radio, Institute of Missiology and Ecumenism 
(Leyden), UNESCO, ILO, Sodepax, EDUC-International.... 

The executive committee has also had different contacts with persons 
involved in mission and/or development. 

(4) Documentation services: In addition to the ongoing documentation/ 
library services offered at the secretariat, and the bi-monthly 
publication of the SEWS Bulletin, the documentation center provides 
some specialized services, a sample of which follows: 

reference -----,=========~==== iif ~ i g f  ========*========== 

Basic communities bibliography 2.2.76/40-43 // 
General cha~ters bibliography 1.2.76/80-83 
Ongoing formation bibliography 1.4.76/125 
Islam hibliography 1.7.77/309-14 
Habitat conference collation/doc. 15.1.77/6-20 
Members' concept of 

mission collation/doc. 15.6.77/263-77 
Brazil collation/doc. 30.9.77/381-94 

// Sedos Bulletin 

The Sedos Bulletin has also published extensive material on subjects 
in relation to the seminars, e.g. human rights, marxism, changing role 
of m e n ,  ecumenism/mission, inculturation, ministries..... 

As of January 1977 the documentation center contains the following: 

external documents = 3934 
internal documents = 1251 
ext. periodicals = 460 
int. periodicals = 95 
books = 1236 

3. - Organizational elements emerging from the Statutes: 
a) Participation of the member institutes using the action-reflection 

motto as a methodological tool, i.e., involving member institutes in 
the formation, implementation and interpretation of programs and 
activities of SEDOS . 

b) Dialogue among member institutes. 

c) Realization of timely missionary programs based on practical missionary 
experience/examples, as well as on theoretical reflection. 

4. - Suggested activities for the future: 
a) Study of topics of which member institutes need more information: 

(1) find out topics, including those members feel warrent common 
reflection/policy with other members; 
(2)  from the topics indicated, set up plan for a number of small 
ad hoc groups of approximately 5 persons, generally from member 
institutes, with a member of the executive committee as a liaison; 
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( 3 )  each of these  groups would have a time plan  with ob jec t ives  i n  
order  t o  bring together  t h e  ma te r i a l / in fomat ion  needed; 
(4 )  each group would prepare t h e  information f o r  communication t o  
o the r  member i n s t i t u t e s  i n  t h e  most e f f e c t i v e  way: genera l ly ,  these  
communications would aim a t  l e a s t  i n i t i a l l y  t o  give an overview of a  
t o p i c  a t  an open meeting f o r  sharing with members of SEDOS; 
( 5 )  where appropr ia te ,  t h e  group would ind ica te  a reas  needing f u r t h e r  
study, o r  a  common ac t ion  pol icy  by member i n s t i t u t e s ,  plans f o r  which 
would be s e t  up subsequently. 

b)  Continue t h e  organiza t ion  of meetings among memhers f o r  r e f l e c t i o n  and 
sharing about s p e c i f i c  mission a r e a s ,  o r  needs a s  circumstances indica te .  

5. - Human and mate r i a l  resources needed t o  achieve t h e  purpose of SEDOS - 
How can you help? 

The human and mate r i a l  resources i n  which SEWS r e j o i c e s  a r e  very v i t a l  t o  
its function.  The human resources,  i . e . ,  t h e  d i f f e r e n t  member i n s t i t u t e s  
of Sedos, serve a double purpose i n  t h a t  they themselves e r e  being served 
through documentation and t h a t  they a r e  serving by giving a c t i v e  input  i n t o  
the  SEDOS mechanism. The f i n a n c i a l  resources,  which c h i e f l y  come through 
membership f e e s ,  a r e  a l s o  v i t a l  t o  the  d a i l y  running of SEDOS from a 
mate r i a l  point  of view. A t  t h e  moment, SEWS is  holding its ou;n f i n a n c i a l l y ,  
bu t  i n  the  f u t u r e  o ther  f i n a n c i a l  means of support  w i l l  have t o  be sought. 
With r i s i n g  p r i c e s  and cur ren t  i n f l a t i o n ,  the  present  menhership f e e  is 
not  s u f f i c i e n t .  

I n  recent  years  the  membership f e e  has a c t u a l l y  decreased, while o the r  msts 
have increased. The decrease i n  t h e  f e e  has been t h e  r e s u l t  of t h e  
f l u c t u a t i o n  of the  l i r e  and the  change i n  payment from Dol lars  (3s) t o  l i r e ;  
e.g., t h e  f e e  p r i o r  t o  1976 was US$ 1000. per i n s t i t u t e ;  s ince  1976, it 
has heen L i t .  500,000 (= approx. US$ 568.) 

Other means of f inancing SEWS w i l l  be s tudied  by the  executive c o ~ ~ n i t t e e ,  
bu t  t h e r e  i s  one means through which SEDOS can be helped by nembzr 
i n s t i t u t e s .  If a member i n s t i t u t e ,  over and above i t s  year ly  mnbersh ip  
f e e ,  f e e l s  t h a t  it would have some e x t r a  funds earmarked f o r  aissi.on 
research ,  we would ask t h e  member i n s t i t u t e s  t o  consider offeri:;g a  
voluntary cont r ibut ion  t o  SEDOS. 

This  money would be placed i n t o  an endowment and invested f o r  t h e  use of 
SEDOS. SEDOS would then use only t h e  i n t e r e s t  from t h i s  func' f o r  i t s  needs 
i n  order  t o  r e a l i z e  its ob jec t ives  i n  t h e  fu ture .  I f  any such ronies a r e  
a v a i l a b l e  i n  your i n s t i t u t e ,  we would l i k e  t o  thank you f o r  d0ir.g whatever 
you can f i n a n c i a l l y  f o r  the continuation and ampl i f ica t ion  of t::e work o f  
SEWS. 



EXECUTIVE SECQETARY ' S REPORT 

January 1R78 - May 1978 

The February 1st issue of the Bulletin contained the Report of this 
Seminar and General Assembly. The report was again distributed to 
approximately 750 persons or organizations including Origins, Crux, 
Mission Inter-Com, Observatore Romana, all of whom had publicized the 
meeting. 

2. MEMBERSHIP CONTACT WITH HEMDER INSTITUTES 

During this period there have been 6 inquiries about Sedos membership: 
two Congregations: the Order of Friars Minor and the Franciscans 
of the Third Order Regular have become members; one congregation found 
the fees too high to justify membership; one congregation felt they 
did not have enough personnel in Rome to participate in the activities; 
two are waiting until after their Chapters before replying. 

Visitors to Sedos--During this period we have had approximately 74 
visitors. 

Requests for information numbered 68. A notice has been placed in 
the Bulletin concerning the sale of the microfiche collection of 
development plans. (Hore information on the Documentation Centre 
appears in the report of the Executive Committee). 

4. THE BULLETIN 

There have been 12 new subscriptions and I have removed about 13 
names of groups from the subscription list as we do not receive 
material from them. At present we run approximately 600 copies of 
Bulletins. 

Two new pieces of equipment have been purchased: a vibrator and an 
IRM typewriter. While these will help with the production of the 
bulletin, we have almost reached a saturation point on the number of 
bulletins which can be produced with the present machinery and the 
number of staff. 

5. MEETING HELD 

5.1 The third and final meeting in the 77-78 Health Series 18 
participants; 

5.2 New Prohlems Facing the Central Government of Religious Institutes 
Engaged in Missionary Activity--34 participants. 

5.3 (Two meetings preparatory to the May Assembly to be held) 



6. OTHER ACTIVITIES 

6.1 Statutes--The revised statutes have been distributed to Sedos 
Members. 

6.2 Statistics--These are finished and will be published in 4 parts 
in the bulletin. 

6.3 Justice and Peace Talk--The Executive Secretary gave a talk on 
"Solidarity in Development" for the Justice and Peace Working 
Croup of the UISG and USG - Plarch 7, 1979. 

6.4 Collaboration with the Sacred Congregation for Religious on the 
meeting concerning the Socio-political involvement - 
April 26 - 28, 1978. 

6.5 Meeting with Representatives of the rlorld Council of Churches 
concerning the Melbourne Conference in 1980 - April 25, 1978. 

6.6 Completion of the Sedos - Agrimissio Project--This 3 year project 
ended on 31st March. A copy of Mr. Waite's final report is 
available. Bishop Owusu of the Sanyani diocese visited the 
Secretariat and conveyed his thanks to Sedos for their support 
and co-operation. He feels confident his diocese can go ahead 
with the implementation. 

7. CONTACT WITH OTHER GROUPS 

(Reference has been made to this in the Executive Committee's 
report. ) 

8. THE EXECUTIVE COMMIlTEE 

8.1 The Executive Committee met five times during this period. The 
working party held two extra meetings. As you can see from the 
Report a great deal of the Committee's time has been spent on 
looking at the future needs of S~dos and at the financial 
situation. 

8.2 The vacancy on the Executive Committee has been filled by a mail 
ballot. Fr. Divarkar, sj has been elected to serve on the 
Committee until December 1979. 

9. THE FZPPURE 

This topic is also dealt with in the report of the Executive 
Committee. Along with their proposal for ad hoc groups, it was 
suggested that the Executive Secretary would also plan occasional 
meetings according to the members' interests and the resources 
available. One meeting which is planned is on Indonesia (October 19th 
- Fr. Muskens, author of the Catholic Church in Indonesia). 
Dr. Larnaud of the International Catholic Centre for UNESCO will be 
in Romc in September and plans arc being made with Educ and USG to 
meet with him on the role of religious institutes in relation to 
international organizations. 

The Secretary will be attending both the International Association 
of Mission Studies Conference (August), and the Pro Mundi Vita 
meeting (September). 



10. THE SECRETARIAT 

Puss Ann Ashford left on the 1st February, and Miss I:,ira Gondowarsito 
is new part-time secretary. Miss Doreen Chu has hcen doing part-time 
typing. 

Miss Charlotte Veit ceased employment in the Docu~entation Centre as 
of 1 April. 

Part of the Executive Committee deliberations involved a reconsideration 
of the personnel needs. Considerable efforts have bsen made to find 
out what staff we need an6 if they are available in T ,31118. 

As experience shows that very few people in Rome do tusiness between 
1.30 and 4.30 pm. it has been decided to change the office hours to 
8.33 am. to 1.30 pm. llondays to Fridays. Members nced not be 
inconvenienced however,as the Executive Secretary will be available two 
afternoons a week should nembers wish to visit the Documentation Centre 
in the afternoon. 

lye wish to thank at this time the many members who hab.2 contributed 
in so many ways to the work of Sedos. 




